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[Text]

The Chairman: We will get the answer to your questions but 
you are already past your five minutes.

Mr. Allmand: Well, in view of what you have said, Mr. 
Brisco, I would be willing to look at it again. But I am told 
that the department did put a great effort into attempting to 
make this project go, that they did their best time and again, 
that they did attempt to train and so on. Maybe they could 
give more information on that, but I have seen the figures of 
the different amounts that were put into this in an attempt to 
make it a successful operation. I also know that I have 
answered several letters to creditors and people in the area, 
explaining our position. So I do not know if it is correct to say 
that we washed our hands and gave no explanation. I know 
that I have signed many letters giving explanations. But, if you 
wish, I would be pleased to look at it again. Mr. Mackie, can 
you comment? I forget the amounts of money we did put in 
and what we attempted to do in that particular project.

Mr. Mackie: Well, Mr. Minister, as you have pointed out, 
this is a very difficult situation in which we have tried, with 
the creditors and others, to see if there were not some way of 
resuscitating the project and, in fact, protecting their interests. 
In some respects what happened, of course, was that quite a 
number of the creditors did provide credit under rather unusu­
al circumstances from a business point of view.

Mr. Brisco: Eighteen months of credit, Mr. Mackie, by 
Reid Collins and Associates Limited eighteen months without 
a payment, and then getting final authorization from the 
co-operative to pay that money, or that they would be paid 
after waiting for 18 months.

The Chairman: You are over your time now.
Mr. Brisco: I know I am, Mr. Chairman, but I do think it is 

germane to Mr. Mackie’s answer.
The Chairman: Mr. Young.
Mr. Young: Thank you, Mr. Chairman. I think, in looking 

at Vote 5b ...
Mr. Brisco: On a point of order, Mr. Chairman, I would like 

to go clearly on record as saying that I am not satisfied with 
the answer, that I recognize there is a time constraint, that I 
will be back on this, and I would expect a full report from this 
department.

The Chairman: All right.
Mr. Allmand: As I said, Mr. Brisco, I have been answering 

letters on it, I was briefed on it, but in view of your concern 
and the concern you put to the Committee I would be glad to 
look at it again and see what can be done.

[Interpretation]
relative à cette question et je m’étonne de la conduite du 
ministère.

Le président: Nous obtiendrons la réponse à votre question, 
mais vous avez déjà dépassé vos cinq minutes.

M. Allmand: A la lumière de ce que vous venez de dire 
monsieur Brisco je suis prêt à réétudier toute cette question. 
On me dit cependant que le ministère a fait tout son possible 
afin de permettre à ce projet de démarrer, qu’on a essayé de 
former des personnes etc. Peut-être pourrait-on obtenir plus de 
renseignements sur la question mais j’ai vu les différents 
montants qui ont été consacrés à ces entreprises afin de la 
rendre fructueuse. Je sais également que j’ai répondu à diffé­
rentes lettres de créanciers et de personnes de l’endroit et dans 
lesquelles j’explique notre position. Je ne crois pas par consé­
quent que l’on puisse dire que nous nous sommes lavés les 
mains de toute cette affaire et que nous n’avons donné aucune 
explication. J’ai signé personnellement de nombreuses lettres 
où nous expliquions la situation. Si vous le désirez cependant je 
réétudierai cette question. Monsieur Mackie pourriez-vous dire 
quelques mots? J’ai oublié le montant d’argent que nous avons 
consacré à cette entreprise et je ne me rappelle plus très bien 
du but recherché.

M. Mackie: Très bien monsieur le ministre. Comme vous 
l’avez dit, il s’agit d’une situation difficile dans laquelle nous 
avons essayé avec les créanciers et d’autres personnes de voir 
s’il n’était pas possible de remettre sur pied l’entreprise en 
question afin de protéger leurs intérêts. Il faut dire également 
qu’un grand nombre de créanciers ont prêté de l’argent dans 
des conditions qui n’étaient pas exactement celles du monde 
des affaires.

M. Brisco: Monsieur Mackie, Reid Collins and Associates 
Limited a fait crédit pendant 18 mois sans recevoir de paie­
ment et ce n’est qu’après cette période que la coopérative a 
finalement autorisé le remboursement.

Le président: Vous avez dépassé votre temps de parole.
M. Brisco: Je le sais monsieur le président mais je crois que 

tout ceci se rapporte à la réponse donnée par M. Mackie.
Le président: Monsieur Young.
M. Young: Je vous remercie monsieur le président. Quand 

on étudie le crédit 5b .. .
M. Brisco: J’invoque le Règlement, monsieur le président. 

Je voudrais déclarer officiellement que je ne suis pas satisfait 
de la réponse qui m’a été donnée, que le temps qui m’est 
imparti n’étant pas suffisant pour clarifier cette question, je 
reviendrai à la charge et que j’espère bien obtenir un rapport 
complet du ministère.

Le président: Très bien.
M. Allmand: Comme je vous l’ai dit monsieur Brisco, j’ai 

répondu à ces lettres concernant cette question, j’ai reçu tous 
les détails de la question, mais étant donné votre préoccupa­
tion, que vous avez exprimée au Comité, je serai heureux de 
réétudier la question et de voir ce qui peut être fait en la 
matière.


